
Ce serait tout bonnement d’obtenir 4e M . 
de Bismarck six départements du Midi 
fussent occupée par les soldats de S. M. Guil
laume, au li<*u et place des six départements 
de l’E^t, qui, eux, out commencé et sonl 
ruinés.

Il est probable cm’imrès six mois seulement 
du joug prussien, MM.les Marseil’ais, Lyon
nais, Toulousains et autres seront moins 
fanfarons.

Si la leçon ue sufQsait pas, «n  pourrait en
core ftdM d’uoe de oes bonnes el patriotiques 
cités un lieu d’asile pour messieurs les com- 
mun<‘ux de Londres, de Bruxelles et de Ge
nève.

Ils ne seraient pas longtemps sans croire 
enfin au dieu Pétrole.

Le Passant de la Gazett* de France, M . 
Arthur de Boissipju, trouve loujours de jolies 
choses à dire— en passant:

N ’était-ce f)as Sexlus Tarquin,qui, se pro
menant dans sou jardin, fauchail 1 s grands 
pavots dont la tète s'élevait trop haute. Au
jourd'hui Sexlus Tarquin n’a que faire de 
se promener daus sou jardin. Tous les pavois 
se ressemblent : ils sont chétifs et ils endor
ment.

ROUBAIX
■ T  X.S NORD £!■ L A  FR A N C S

Le bureau de l’oiiregistrement refuse 
toujours les billets d etuissiun.C’e »l une 
cause de gèue très grande pour le petit 
contribuable, et nuus cri>yons que la 
iuunici|ialité roubaisienne ferait bien de 
tenter, sans plus de retard, une dé
marche piès de l’Administration coiiipé- 
t«n le, pour l’amener à modifier le." ins- 
tructioas qu'elle aenvoyétîS à ses agents 
au sujet du papier-monnaie.

La nouvelle d ’une augmentation du 
prix des places en chemin de fer e '̂t vraie, 
eu oe sens que les Compagnies devanl, 
à dater du 1er décembre, p;iyer le timbr e 
d j  10 centimes sur tous les billets de 
place etde  bagages excédant iD francs, 
cette taxe sera demandée par elles aux 
voyageurs en sus des prix portés aux 
tarifs.

A  partir de la même date, sera app li
quée l’augmentation de 10 0/0 sur les 
transports de marchandises à grande 
vitesse (loi du 16 septembre 1871. ) Dans 
l’application, il ne doit pas è t ie te iu  
compte de tout prix ou fraction de prix 
sur lesquels la taxe à percevoir serait in
férieure à cinq centimes.Quant aux voya
geurs, ils paient celle laxe depuis long
temps déjà.

Soixante ouvriers-leiaîuriers de la 
maison B... I).. .onl réclame leur livret, 
8aaiadi,apr«s avoir Mutisfait aux délais de 
prévenance.

Nous rappelions de nouveau que l ’ar
ticle 18 de ia loi du 23 août 1871 qui as
sujettit à un dro il de linibre de 10 cen
times les chèques, les reçus au-dessus dy
10 francs e l les décharges de toute na
ture, est exécutoire à partir du 1er dé
cembre 1871.

Le timbre mobile, établi pour l'exécu
tion de cette loi, est collé et immédiate

ment oblitéré par rapposition à 
rtotre,tsn travers du liinbre,-de la sig^na* 
lurt-s du créanc'ifîr ou do ctîlili (jiii dunne 
reçu ou dé< harge, ainsi que de la date 
de robliléralion.

Celte signature peut ètrâ remplacée 
par une grifTtî, apposée à l'encre grasse, 
faisant coiinaîlre la résiJeuc»;, le uuiuou 
la raison sociale du créancier e l la date 
de l'obliléralion du timbre.

Ces timbre-i mobih-s sortt en venlr^ 
dansles bureaux de d ’enregi-tiem eiil et 
ch«z les débit-uilsde l<ib.t<! Commission- 
nés pour le débit du pa^^ier liiuuic.

Il a été présefilé àréchéartce.à la baii- 
(jurt Errera-üjipenheim, 22 «:oupons, de 
reiii()ru iil de 1870, du <1c!(«hi tement du 
Nord, et l ’on présume qu*il.-> piovieii- 
nenl de vol.

C'*s coupiios portent les n“‘ 23,391 —  
54.162 —  41 323 —  54,678 —  62 2U5—  
79,907—  79,912 —  I 14,791 a 114.799
-  114,5M9 et 114,888.

Les persoiiiies qui pour taionl d>uini-r 
des ren.stîiguemeiils «ur le pi <j|ii iélai; i* 
de ces ccupont», sonl pi i ies de le ' fairi! 
par venir au bureau de la 3* divi.sinn, a 
B ruxelles.

On lil dans le Progrès du Nord :
« M.VI. Brame,Giraud el leur.'lemoins 

onl i-t'Çti une nouvelle assigiiiitioii («tur le
17 décembr e . Une ei reiii de |>i tH-éduie 
r end impossible,dil-oii,ra|>pel de l’air.ure 
à l'audience de demain.D'api ès nn autre 
bruit, assi'Z lacileiiii iit accueilli dan.s le 
public, la reiiii^>e a quiiiz^ine aurait élé 
demandée par l’un des accuses,qui a 
maiiife^lé riiilenlion de faire iiiésenter 
sa def’eiise par l’unn des illUstl atlons du 
barreau de Paris. »

Le tribunal correctionnel de Rouen 
s’esl prononce sur nue que^tiuii qui in
téresse les i hasseurs.

M. de Germiny fils, chasseur à Saint- 
Germaiu-sot.s-Gailly, aya-nl tiré un liè
vre, pensa l’avoirmanqué el ne mit point 
ses chiens sur la piste. Comme cela ar
rive souvent, l'animal,qui n’avait poinl 
fléchi sous le c(>up de fu^il, avait élé 
atteint et alla mourir sous une toulfe 
d 'herbe.

Un journalier remarqua ies allures 
équivoques du lièvre, sut le trouver, et 
remporta à sa maison, où une perquisi
tion le fit découvrir.

Sur une poursuite intentée à ce sujet, 
le tribunal a décidé encore une fois que 
le fait de ramasser un animal sauv.<ge 
muf l dans les champs, ne constiluail pas 
un délit d «  chasse, puisque les lois ac
tuelles ont pour elTotde régler la recher
che et la poursuite du gibier. Il n’y a pas 
eu non plus de souslracliuu frauduleuse, 
puisque le lièvre, n’ayant pas été au 
pouvoir du chasseur qui eu avait aban
donné même la recherche, ne lui appar
tenait pas.

—
Le mardi 12 décenibre, aura lieu, à 

Iliim , l ’inauguration solennelle du mo* 
nument coti-^acréà la méinoiredes »oM a l« 
français, morls dans le brillanl combat

qu 'ilrtontliV f^ le 9 décembre 1870, 6t i  
la jtiiUe duquel la garnlMon pruAsienne 
de H Mil dut capituler dev;inl ütie partie 
d-f la première division dô l’armée du 
Nord.

T IL L S  DB R O Ü B A IX .

C oars  p n M ic  He

Mercredi ^décembre, à 8 Â. 1/4 du Soir.

Prenons pxprcé-’s sur les parois de vases, 
t)uiTiiqi|“ t hydrauli([ue, va.se de Maiiotte ; 
prtiiclpa (i’ Archirnftd<*.

Recolles sci>-nliii(|ues.

COURS PU B LIC  DE LAN G Ü E 
ALLE M A N D E .

L<-s m-rcredi et samedi, de 8 1/2à
9 1/2 du soir, d;ths le l*»c;(l du cours 
d ’ai (•liil. (;luri-,fuc Neuve b, audeuxième 
él.iKe. •

Oucerlure le mercredi 6 décembre 
1871.

COURS RU U LIi; D' VN ÎL M S
Le.-i mardi e l vendre U de chaque «e- 

inatlie, a h'^iires du soir, .sons l i d irec
tion d f M . Yonge, daus lo uouveiiu bàli- 
ment du collège.

O IW O I FUNtîBIIK Les amis et 
counaissances 

delà famille COTTIGNY,qui,par oubli.n’au- 
laient pas reçu de lettre de fai.e part du 
déc's de Mi Hbnri-Felix-AchiLlb-josKph 
COTTIGNY,sout priés de çjusidéi-er la pi-ésent 
avis comme en teuaut lieu, et de vouloir 
bieu assister aux convoi et service solennels 
qui amoat lieu le mercredi 6 couianl, à dix 
neuies, en l’église Saiut-Marlia.

L ’assembléa, rue de LilLi, n° 50. 1607

Dernières nouvelles
Paris, 4 décembre, midi.

Aujourd ’hui. l ’Assemblée nationale 
prucètJera au lirogeau  sort des bureaux, 
à la fixation de I ordre du jour de de
main, et a rélectiun du président, des 
vice-presidents et secretaires. Si celto 
élticlion « si lerm inee â lU séance de de
main, la lecture du Message aura lieu 
mercredi; sinon, elle sera reoToyée à 
jeudi.

Le  scrutin de ballolage pour l ’élection 
d ’ un conseiller municipal dans le quar
tier dt> la Folie-M éricourl, a douiiê un 
déplorable résultiit. Le candidat oon- 
sei valeur, M, Mignon, qui avoil une as
sez iorle uiajorile au prem ier tour, loin 
d ’étiü élu, n u eu que 1,500 voix, c ’est- 
à-d ire  1,200 de moiii.' que le candidat 
riidtcal, M. Cadet.

Bruxelles, 4 décembre.
Le Journal de Bruxelles dit qu’un n’a 

encure aucune notivellu pottilive surla  
cuUipUkittuii du touuveau ministère.

Faits Divers
La untvertd publie une étude

M. DUruy aur In Talmuct, empioiiitée pro
bablement k sou Histoire diû Somaitu. J'y 
vois une belle et poétique légende sur la pu-' 
nitiou du destructeur de Jérusalem.

T i t u s ,  d i.s e n t  l e s  l ^ n  e s  r a b b i i i iq u e s ,  r e  
t o u r  la n t  e u  I t a l i e  a v i ^  le s  v a s e s  s a c ré s  l 'a v is  
p a r  l u i  d a u s  le  t e m p le  d e  J ë h o v a i i ,  f i i t  a s 
s a i l l i  e u  m e r  p a r  u n e  fu r ie u s e  t  m p é t e .

« Le Divu d s Juifs, s’écria-t il, n'a donc 
de force qtle 8br la m r où il a déjà englouti 
Pharaon I 8’il est vraimeul Dieu, qu’il me 
combatte sur t?n'e.»

A  mots, une voix répondit ;
« Méchant, fils de méchant, j ’ai donné la 

vie à  une créature infiniment petite. C’est 
elle qui combattxa pour moi. »

Dès que Titus eut louché le rivage d’Italie 
1111 moucheron eutra dans ses narines et 
monta à  sou cerveau qu’il rongea duiaut sept 
années.

Un jour que le piince passait devant la 
boutique d’uu forgeron, le bi-uH du marteau 
sur l’enclume anela l’ iii.^ecle et l’atroce souf
france. Titus donna aloiBquat e pièces d’ar
gent par jouf à uu homme qui se tint pi'ès 
de lui en frappant lue sSammeut sur une eb- 
clume Peiidaut un mois' le moyen réussit -; 
mais au bout de ce t»mps,rius cle accoutumé 
au bruit s remit à ronger. Quant Titus 
mourut, on ouvrit son c^ine et ou y  trouva 
un monchvron, gros comine une hirondelle, 
avec de» ongles de fer et un bec d’aliain.

— Le journal Panama Star (Etoile de Pa
nama) nous donne l’ Iustoii* suivante d 'l a  
iuerveill'»use sagacité di*s chiens de la Nou- 
velle-Gienade :

« Quand uu chien de cette contrée désire 
traverser une eau couiante, où généralement 
pullulleul les crocodill.^s, il la remoiile d’a
bord ass z loin en ne faisant que pousser de 
toute sa foi-ce et sans lel&che des aboiements 
lamentables.

« Les caïmans,qui l’entendent, le suivent, 
ne le perdent pas de vue et s’anèlaut au 
poiut où ils penseul qu’il va traverser la ri
vière. Le chien sait aloiti que ses eunemis 
sout i-éunis : il le voit, par le nombre de mu- 
seaiix qui s’agitent dans les joncs, qu’ils se 
trouvent ^oui^és et l ’attendent au passade 
pour la petite fete qu'ils lui destinent.

« Le chien se m t à redescendre le cou
rant de son galop le plus allongé et tiaverse 
la rivière à. la nage et en sûreté, bieu avant

2ue les crocodilL's n’aient eu même le temps 
e s’apercevoir du mauvais tour qu’ il vient 

de leur jouer. »
—  On écrit de Hambourg, 16 novembre,à 

la Weserzeitung.-
t Uu crime monstrueux, dont on ne 

trouve de précédent» que dans les fermes 
de nourrissons anglaises el daus les « fabri
ques d’anges » des grandes capitales du con
tinent, a été découvert ces joui'S-cl dans no
tre ville.

» Un HaoiOTrieu,rafBneur desucre,nommé 
C«ever, vint au fiaois de juin dernier, s’éta
blir à Hambourg avec sa fêmme. Bientôt une 
annonce Insérée dans les journaux offiait 
aux nounri8v>ns de m^res pauvres un asile 
gratuit chez des gens maiiés saus enfants.

• Titjj.s jeunes seivantes crurent pouvoir 
confier le fruit de liaisous chiiideslines aux 
soins « désintéressés » des gens mariés en 
question ; ceux-ci ne se fiient pas fiiutece- 
pendant de leur extorquer, eu dépit de la 
gratuité annoncâe, uue somme de 100 à 300 
marcs baueo.Mais une circonstance dramati- 
aüe vint i-évéler aux pauvres filles-mères l'o- 
ai' ux attentai dont lem-s enfauts élaienl de
venus les viclimee.

» D im a n ^  def iar, f ia n o r r iÂ C i»» '
wer, oui ava l  U  fièvre • t 
jouis, fut pris d’un scc^ d» délire
se jeta par lé tenétre;Ofe le re le^  g______
bl«8aé : il 4tait tombé d'un troisièoi* AiiQV. 4  
Transporté i  l’hôpit^, les pramiera 
qu’il prononça lorsqu’il revint à lui fa im i ' 
eeux-ci : » . "  ̂

» — Meurtres ! Cadavres d’en&nts 1
■ On ue put d’abord lui arrachM' d'autres 

I>aroies ; mais le mardi matin,pressé de ques
tions, Küewer fit des aveux complets. Voici 
ce qu*il révéla:

« 1^  deux premiers enfants confiés à  Kœ- 
wer avai ot été eimoisanués p «r i ’araem»| 
puis étrangléo pemmnt 1 ur agonie par «a 
femme, euvelop^ dans dm tacs ^
^'^■«8 et enfouis dans un fossé au fTranem 
Deie^i Les plus eniels traitemejUs avaient , 
été iufligés au troisième, et ce d'M^'
sassius se propo aient de le laissai ; moartè 
de £aim.

» Les révélations de Kaswer ont amené 
l'arrestation d<̂  s& femme, qui, aptè« qa 1-  
qufs délié^tiops embarrassé *8, atoutavoué.. 
C<»8 deux misérables n’échapperont p »s au 
just’̂  chjLihteutqae Iro tréaatve la vkditiP;^^ 
publique i  ' t % . jL > ' «

Commerce
" '  Havi-e, 4 d>'o«i*bre.

(Dépèche de MM. Kablé et C*, représMitéa 
par M. Bultoau-Desbomets.)

Marché toujours très ferme, Rurtout ‘ 
pour le disponible. '

Liverpool, 4 décembre. . 
(Dépêche de MM. Kablé et C«, représenté* 

parM. Bulleau-Deabonnet^.)'
Ventes pleioenK^ni 12 000 b.; marché 

f«rm<<; livrable plus cher. ReceUcis
14,000 b.

Monsieur, ' ~
J’éUis Atteinte d'une tumetir cané«r«i^  • 

au sein fauche. Je ne voulais jpaa me sou
met ti-e à l’opération, presque toujouie infruc
tueuse .

Encouragée par la guérison inespérée de ma
dame Delamarre, d’Auffiay (Seine-Inférieura) > 
el de madame Edoiuti-d tDenis, dO mèoM 
lieu, atteintes de cancer du sein, je fédarne 5 
aussi les soins du docteur CaWet, rue dur" 
Cherche-Midi, 89, à Paiis. J’entrai na g|| v 
toaison de santé le 8 septembre 1869, d'où, 
je sorlis guérie sans o^iatioB i i tfois mois 
après; depuis oe moment, ma santé ^
nen à désirer. .............

Dans l’ intérét de mes scsinis en-soiiifraiice, 
j ’ai cru devoir rendre’̂ puMîque cette guéri
son. >■' • 

Recevez, Monsieur 1 Directeur, etc.
Veuve RK'fMARD-DiHttDOKlrK. ' • 

St-SaSns (Sein^-Iniérieuïel, le 1» nevetti-
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